
Une romancière multimilliardaire menacée

Chapitre 1 

•  1er  juillet  2019  :  un  jour  d’été  particulièrement  ensoleillé.

Françoise Holdy, une écrivaine connue et reconnue âgée de 55

ans, profite de son réveil pour écrire encore un roman avec, à sa

fenêtre ouverte, une chaleur étouffante… 

Ce matin, Françoise Holdy se leva précipitamment de son lit pour

s’habiller, se brosser les dents et s’installer confortablement dans



son  bureau  de  travail  pour  écrire  un   récit  de  plus.  Françoise

Holdy était une romancière très célèbre qui avait gagné grâce à

ses 80 best-sellers des dizaines de  milliards d’euros. Sa richesse

lui permettait de s’offrir monts et merveilles. Sa principale source

de  divertissement  à  la  fois  d'instruction  et  de  richesse

grammaticale,  demeurait les romans. Lire, elle adorait ça et ne

s’en privait pas. Mais cette

matinée-là,  elle  devait  à  tout  prix  achever  son  histoire  pour

pouvoir la publier, notoriété d'ailleurs de ce prochain ouvrage qui

serait loin s'en faut prévisible. Cependant, dans sa vie, il y avait

un tout  léger  bémol. Malgré son incroyable ascension, malgré



son  fabuleux  prestige,  elle  n’était  pas  heureuse.  Qui  pouvait

croire une invraisemblance pareille ? Et bien si, en plus d’être

malheureuse,  elle  se  sentait  très  seule,  très  isolée,  contrainte

d’écrire encore et encore. Elle n’en pouvait vraiment plus. Mais

ce qui la rendait si triste c’était son célibat. En mal d’amour, cette

femme recherchait  le  prince  charmant  avec  un  grand  P  et  un

grand C. Mais cela lui paraissait impossible. Elle aurait tant aimé

épouser  un  écrivain,  mais  une  minorité  de  romanciers

milliardaires existaient sur cette belle planète bleue. D’ailleurs,

elle  s’en  mordait  bien  les  doigts…  Alors  comment  allait-elle

trouver son idéal ? Qui serait l’homme de ses rêves ? Toutes ces

questions  fusaient  dans  sa  tête…  Alors  qu’elle  faisait  des



recherches  pour  son  futur  ouvrage  sur  Internet,  une  fenêtre

publicitaire qui énerva Françoise s’afficha : il s’agissait d’un site

de rencontres gratuit et sans abonnement. Bien tentée de trouver

son âme sœur sur « TheKingLove », elle s’y inscrivit et laissa de

côté son quarantième récit à écrire. Elle se dit que cela pourrait

attendre et qu’elle avait une bonne occasion pour trouver l’amour

: un site de rencontres gratuit et sans abonnement cela valait le

coup ! Très vite, elle décrivit son profil. Elle écrivit : « Femme

célibataire  âgée  de  55  ans  en  mal  d’amour,  recherche  homme

fidèle et loyal avec qui partager des moments inoubliables. ». Elle

écrivit  qu’elle  était  riche,  qu’elle  adorait  la  littérature  mais  ne

mettait pas son métier ni sa photo par peur de recevoir trop de



messages de la part des hommes célibataires. Elle resta discrète.

Parcourant  les  profils  des  hommes,  elle  en  trouva  un  qui  lui

plaisait bien : il avait 54 ans, et sur sa photo, il était

beau, musclé et baraqué. Il avait comme profession, enseignant à

l’université  mais  Françoise  s’en moquait.  Au moins,  elle  avait

l’air de le trouver sincère et elle se fichait du

niveau d’études ou des revenus que l’homme pouvait avoir. Selon

elle,  l’amour  ne  se  limitait  pas  à  un  physique  de  rêve  et  ni

d’ailleurs à un compte en banque bien garni. Pour elle c’était la

sincérité avant tout. Elle envoya un message à l’homme qui avait



pour  pseudo  «  Kixounet  ».  Elle  avait  choisi  pour  pseudo  «

Lounette ». Son message envoyé disait : « Bonjour Kixounet, je

suis très intéressée par votre profil et j’aimerais apprendre à vous

connaître, en savoir plus sur vous. ». Immédiatement, « Kixounet

» sous le vrai nom de Chris lui répondit : « Bonjour Lounette, j’ai

également visité votre profil et vous m’avez l’air sincère, alors

pourquoi pas ? Ajoutez-moi. ». Françoise, toute contente qu’un

homme ait été intéressé par son profil ajouta Chris à ses contacts.

Puis, une conversation s’engagea : 

-Salut Kixounet ! Ravie de faire ta connaissance, alors, ça va ? 



-Oui,  je suis aussi heureux de faire ta connaissance, oui ça va

super et toi ? 

-Très bien ! Enfin quelqu’un à qui parler ! Après tant d’années de

solitude et de mal-être profond… 

-Ah bon ? Pourquoi de solitude et de mal-être ? 

-Je n’ai pratiquement pas d’amis et je sors peu de chez moi, mais

en même temps…

-En même temps quoi ? 

Françoise  ne  comptait  pas  révéler  à  Chris  qui  elle  était.  Elle

préférait attendre. 



-Rien laisse tomber… 

-Mais si dis ! Ça me fait mal de voir des personnes qui se sentent

isolées et tristes, moi qui sors tout le temps qui fait des fêtes avec

de nombreux amis pendant les vacances d’été… 

-Je  ne  préfère  pas  en  parler  maintenant.  Désolée,  c’est  mon

choix. 

-Ah bah si tu n’as pas envie d’en parler, ne te force pas. Dismoi,

j’ai remarqué quelque chose sur ton profil ! 

-Quoi donc ? 



Françoise était  démasquée.  Elle n’aurait  jamais dû dire qu’elle

était riche dans sa description de profil. 

-Tu dis que tu es richissime. Est-ce vrai ou c’est une blague ? 

-Bon, je vais tout te dire, mais tu me promets de ne pas raconter

ça à n’importe qui que je suis sur un site de

rencontres d’accord ? Je te fais confiance. 

-Tu peux compter sur moi. 

-Bon alors c’est très simple. Je suis Françoise Holdy,

l’écrivaine la plus riche de France. 

-Non… Pas possible ! Une écrivaine milliardaire sur un site de

rencontres ? Je n’y crois pas ! Je veux des preuves. 



-Tu veux vraiment des preuves ? 

-Oui, car je trouve cela invraisemblable. 

-Bon, ok je t’envoie des photos alors, et je peux même te dire

quel sera mon prochain roman ! 

-Et bien vas-y alors ? 

Françoise envoya dix photos à Chris sans la moindre inquiétude

face aux intentions de Chris qui n’était qu’un modeste prof de

maths. Elle était trop aveugle pour s’en apercevoir. 

-Oh, mais c’est vrai alors ! Désolé d’en avoir douté ! Je te crois

maintenant ! 

-Tu n’en voudras pas à ma fortune si jamais on se voit en vrai? 



-En vouloir à ta fortune ? Mais pourquoi ? Je ne suis pas comme

ça moi ! 

-Tant mieux alors, je te fais confiance. 

Alors que le temps filait et que l’heure de midi arriva, Françoise

était contrainte d’arrêter l’ordinateur pour aller se faire à manger.

Alors, pour interrompre leurs discours, elle fit : 

-Bon, Kixounet, je vais manger, je dois éteindre l’ordinateur, je

me reconnecterais demain matin, j’espère que tu seras là. Et au

fait comment tu t’appelles ? 

-Chris, et bon appétit et à demain ! 


